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L
’OL version féminines a
beau être l’une des meil-
leures formations euro-
péennes, il n’en reste pas
moins la proie de redou-

tables prédateurs. La Ligue pro-
fessionnelle américaine, financée
notamment par le basketteur Ste-
ve Nash et qui ouvre ses portes
en avril, lorgne avec convoitise
les amatrices européennes. Pour
lutter contre ce système de
licences qui permet aux joueuses
de démissionner quand elles le
souhaitent, parfois même en
cours de saison - comme c’est le
cas pour Camille Abily, les clubs
français travaillent sur un statut
particulier pour éviter la fuite des
talents. Les responsables de la
Fédération française ainsi que
ceux des grands clubs de football
féminin (Lyon, Montpellier, Juvi-

sy, Saint-Brieuc) se sont rencon-
trés il y a quelques semaines pour
stopper ce qui pourrait rapide-
ment devenir une hémorragie. 

Faire face au pillage
“En fait, ce n’est pas un statut
professionnel à proprement par-
ler mais un statut fédéral à
l’image de ce qui se fait pour les
clubs de National et de CFA chez
les garçons. C’est l’équivalent
d’un contrat professionnel. Les
discussions avancent et on
devrait être opérationnels pour
le 1er juillet 2009. Celles qui
auront des contrats ne pourront
pas partir comme cela”, explique
le directeur administratif du club,
Marino Faccioli, en charge du dos-
sier pour l’OL.
D’ici là, il va falloir faire le dos

rond. Dans nos colonnes derniè-
rement, Farid Benstiti résumait la
problématique actuelle : “Il est
indispensable aujourd’hui pour
avancer de modifier le statut des
joueurs. Les sollicitations sont
démentielles : pas seulement
pour les internationales A mais
aussi pour nos jeunes. Si on veut
susciter des vocations dans le
football féminin, il faut que l’on
ait comme base la possibilité
d’avoir un métier : celui de foot-
balleuse. Or, il n’existe pas. Il faut
donc le créer. Les Anglaises, les
Hollandaises, les Allemandes et
les Suédoises sont profession-
nelles. Les Norvégiennes ont des
contrats spécifiques.  A Lyon, cer-
taines de nos joueuses ont le sta-
tut pro, sans que cela soit offi-
ciel. C’est très compliqué pour le
club, qui est obligé de les

employer pour les faire venir.”
Cela devient d’autant plus com-
pliqué que les Etats-Unis attirent.
Marta, meilleure joueuse d’Umea,
est partie tenter sa chance là-bas.
Au grand dam du président de
l’OL féminin, Paul Piemontese :
“Le sport américain est ainsi fait
que si ça ne rapporte pas d’ar-
gent, il ne peut pas survivre. Je
vois mal la WPS durer avec la
crise économique. Le cham-
pionnat avait été arrêté en 2003
parce qu’il n’y avait pas d’inves-
tisseurs. Ce ne sera pas beau-
coup mieux aujourd’hui.”
Ce dernier, qui espérait que les
filles sollicitées auraient la décen-
ce de prévenir le club, a dû être
bien déçu par le comportement
de Camille Abily, partie un jour
seulement après avoir remis sa
démission et trois après avoir don-

né la victoire à son club face à
Montpellier…
Vous l’aurez compris, l’Olym-
pique Lyonnais n’a toujours pas
digéré ni entériné ce départ. Et
pour cause… “On va faire ce
qu’il faut pour ne pas la laisser
partir comme cela. Elle est venue
au club il y a trois ans avec le
projet de remporter la Coupe
d’Europe et elle nous laisse en
plan à deux étapes du terme. Ce
n’est pas facile mais nous allons
étudier tous les recours. Elle a
un contrat de travail au sein du
club et cela lui confère certains
devoirs” prévient Marino Faccioli.
Les prochaines semaines risquent
d’être animées.
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Stupeur la semaine passée à Tola-Vologe : alors qu’elle
n’envisageait pas un départ immédiat il y a quelques
semaines, Camille Abily a remis une lettre de démission
pour pouvoir rejoindre le club de Los Angeles. A l’issue
de la Coupe d’Europe, Sonia Bompastor devrait lui emboîter
le pas. Sonné, l’OL a pourtant décidé de réagir…

De la casse pour Dusang
La capitaine de l’OL, Sandrine
Dusang, a été victime d’une rup-
ture du ligament croisé antérieur
à l’entraînement la semaine der-
nière. La joueuse de 24 ans s’est
blessée toute seule sur un dribble
et manquera toute la fin de sai-

son. La défenseur a pris le parti
de se faire opérer cette semaine
par le professeur Moyen. Elle
espère ainsi être opérationnelle
pour participer à l’Euro 2009
l’été prochain. Bon courage, San-
drine !

Abily


